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LES MENASSES

DES HARANGERES
Faites aux Boulangers de Paris,
a faute de pain,

M. DC. XLIX,







LES MENASSES DE S

Harangeres faitesaux Boulangers,

% > Etendois Fautre iour une groffe Hara ngere,
I Qui sen dffo_it dﬁnt , tout bauls ﬁz Commere,
B % Je foummes plus de cent ie formons un party
Le farons bien du bruit dans pen de tempt dbicy,
St ie wauons du pam ou bien de la Farene =
Rui puiffent alleger noftre grande Famene:
ar i€ 'en trountens pas pour or ny pour argent

Que fare la deffus ? quoy [ouffrir conflumment
Vn langoureux tre[pas canst par la famene,
Marcibled i aimons mienx confpirer a la yuene
De tant de Boulangers que de mourir de fan,
Quand Ianons de Largent ponr achepter du Pan.
A quoy fernara=il [§ ie né ponuiens pas, |
ducc tant de nioyens trousier pour un repas,
Dubled on du Froument.ah I marcy de ma wie
Ah grand Hi;zb?é d'Enfer ! ah Parette mamie, ~
e prendons le deffein a grands coups de martiaus

A grands coups de maillets de bouter par morcian,
- Les buss de leurs mafons , renuarcer lenr bourique,
Les priner tous d'vn conp de leur bonne pravique




Er apres tout cela ie prendrons tout leurs bians ,
Quse ces bliftres ons gagneX vandants anx Parifians,
D fw'n- ons du fronment dense fors plus gi'il ne vanlt,
Ie chercherons en bas | 1¢ monterons en hault,

Lirons dans les granicrs , ventrerons dans les chambres,
To varons dans Ies lids y i¢ foutllerons dans les candyes
Ien fondrerons les coffres , donnrirons les bufers

Ie bouterons a bas les buis des cabinets,

Ie creuferons les murs , Zoufterons tout le plaftre

Qui eft fur les planchers ., iz depaucrons I Aftre, 1
Ie farons des partuis on asec des cougnees

Ou aucc des martianx. dedans les. cheminées,

Enfin ie charcherons par. tour sil n'y a point

Dy bled on du froument bouté dans ?uelqm—roin;

Si ic wen trouiens pas ie bouterons @ mort

Ces méchans Boulangers qui nous font tant de tort.

Apres ce bian dfcours voicy chaque Flarangere,

Qui [e iatte 4 fon con ¢9* lny dit ma Commere,

Ic foummes [atisfactes de ta balle ourafon

Va ic Foubairons en tout temps ¢o* fafon.,

Er pour figne certas de noufire onbaiffance,

Si tu veux adec tay. Virons tirer vangance, .

De touts ces Boulangers qui canfont la famenc,

¥ andants & trop hault pris le bled ¢ la farene. 2
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